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riale va pour ainsi dire au-devant de toutes, les propositions, | … D'aprèsdes nouvelles'de Trébisonde dû 2 avût, les 
de tontes les mesures ayant pour but d'agséliprer la condition | russes ont remporté une grande victoire dans les montagnes 
|:duteavailteur, soiten lui assurant des ggsbonrees lorsqn’il est | Caucase; elles se sont emparées de la forteresse Gherghebiil, qui 
ihcapable dese livrer à ses veeupations “Brdinaires, soit en lui jest la olé du Daghestan. 

fonenissant dè T'òuvrage en imprimant la,plus grande activité à } et 
tous les travaux publics. Chacun aide de gon. niieux ces bonnes 
intentions de Í' Assemblée nationale, maië tout Ie monde éprou- 
ve cette vague crainte qui saisit les natiggs gomme les indivìdus, | 
[ lorsqu'ils se trouvent dans une position yermale: et fausse, 

ll est question depuis quelque'temps:Â. Paris d'une conspi- 
ration ‘légitimiste, conspiration ‘que, 4 taprôs les definitions 
qu'on en donne, on pètút appeler le comgilift paf force d’ inertie. 

On prétend que par suite d'un mot d'fgtdre.donng, tout l'an-, 
cien parti royaliste aurait résolù de’ prgfjjre Ta, Républiqne par, 
la famipe, gstvelndrait ses depenkes austriet hôceaaiees. 


LA HAYE: 'JEUDI 31 AOUT: 
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Dede ed Bela Â en zj 

Revue Politique. 

Le :Monitötir «de Prusse nous apporte aujourd'hui la nau- 
velleiengastäateiga! un armwistice de sept mois a été conclu aveo. 
le. Dancnftteglej-scette nouvelle a produit une hausse notable. 
dens ded Hrutie publics, ij 
- L'astietkte ceuclu entre le maréchal Radetzky et le roi de 

Sardaligne.expite le 21 septembre. 11 faudrait done qu'avant ce 
sidermméd& question italienne fât rèsolue. Ainsi que nous l’'avons 
od ‘hier; \' Autriche parait n'avuir pas encore accepté la mêdia- 
_ Man. anglo-frangaise, et ce qui nons confirme dans cette idée, ce 
sbat les nouvelles qui nous parviennent aujourd'hui de Paris ; 


‚ba. Pretiére-Chambre des Etats-Générauxr, dans sa sbance 
du-26 de ce mois, a. pris la résolution suivante : ek 

« La Chambre ayant eu connaissance par la Gasette d’ Etat 
du rapport adressé au Roi par le ministre de la justite ad inte 
rm, yd va avec le plus grand êtonnement que le résultat de ses 
delibérations sur les deux projetsde loi, relatifs l'un âlasup-. 
pression des peines corporelles et iflietives, et l'autre à l'auto- 
risation à accorder an gouvernement de ne pas pourvóir ‘aax 
places vacanteà dans les cours provinciales, a engagé c& ministro 
à donner aux yeux du. Rui et de la nation une interprètátión 
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na. ie REA ee ROVER EEEN jagpende aux intchlieng Rane de ham bendOn UR 
4 5 Kanvelteenj rte to devieûdrait, de 1RURP,, dans. le moude e.o €, de porter ses prêsentée'dans ce rapport::oor he „éfaängun : obstacle a;l’intro- 
dose! Dep Eee trstilmacoepte- ou ‚non da oiédintion | habits deux ou lre Bois, de ne diner Gp'á moie, én un mot'de. |: duction des ésonomies que le. gouvernement se. propose.d'êta- 
disse kpiiissarees ;.et pour donner plas de force à cette.invi- | tout faire pour empêcher lä reprise. des affaires, dans la pensöe | blir, et comme étant systómatiquement opposée à.toute idée de 
GBE Geneentration: d'an carpe. d' observatiomsur les bords | de tourner les voeux du commerce en souffrance vers le retour: | réforme; ce qui devait ncessairement tendrë à faire naitre dans. 

erin rósolue dans un:dernier conseil des minis- | d'ua ordre de choses qu'on regarderzif‘eórinne stes possibte qúe | les osprits un certain mópris cantre une branche de fa (reiprésen- 

‘tres a Paris, . í 


jamais à la suite de la erise industrielle dt Krap te, Hes der- tatión nationale, et à exercer áur celle-ci une force rävate- 
tiers mols. en en ee eer lin en iteönrpatible avcl“son institation , supposition qui ne saúe’ 

Certaines géhs font tout ce qu'ils peuvenl'pour agörédinër gés raft ntteindra;eEhámbte. __ … le 
bruits, mis dy a tdat ieu 'de penser qe lo complet seborneà | » kor dölibôratind ausguelles ces dene pibijekëde 1 
‚ces brits onné lieu, túrajent, ga opfere le ministre q'5 


Disons cependant:que le gouvernement de la: république 
Övite tout ce qui pourrait ;être sinterprétéscorme une intervene, 
tion de sa part, C'est: ainstajeékraaêipandu par on refus à la de- 
mande d'intervention. forimulëespár la népubliqne: v&nitienne,: 






nièmek,: Nous avons pour gage de cette croyaùce les 


Ede: 






__@n allégaant pour motifs qu’uneintervention-partiëllëenfäveur | démëntis peremptoires de l' Uuion, à la loyauté de laquelle le | objections qui ont äbdidé-. Efe vezel , oritlenr soúhogshagk es 
de Venise-nefereit que compliquer les difficultés de la ques- | National lui:mêine se plaît à rendre Hommage. — _| deux projets mêmes, et que Ja. Chambee-ast rappe br de zes. 
tion italienge, dee. Journál des Deébâts nous a. appris hier que | ' Il n'en est pas ‘moins avéré que le partilégilimiste gagne | devoirs pour ne pas vouloir. cúopdeër,destouides 


le-roi Charles-Äibert avait envoyé son.aide-de-camp à Pa- „ehaquejour du terrain, et cèlà se cuîrgait ; ses à jires sont faites 
Fis pour s'informer si, en cas de rupture et avant d'intervenir | au mieux par la Rèpubliue. rade De: rn se 
„Älwestement, le gouvernement frangais vablait mettre unde ses Toutefois es bits päraissent àvair assez effrayé le pou- 
‘Bemómax les plas experts à la tête.de larmée piémoutaise. | voir exéortif pöur hui faire prendre de formidables mesures de 
EoBastide; ministre des affaires étrangères, a réponda: que la précaïtion. Ae: 
Oene diplomasigue-ne Jaj permettrait de prendre: ce sujet | 
iegemenppesitif qu'aprês avoir regu urie réponse positive 


pe. Oa wait done que le oxbinet frangais craint même 


d loi. edopdagr,e p pouvóir, &_ 
Vamélioration. de l'administration: desa fi 
‘rôvision.de la Loi-Fondamentale ; uais--qt 





pel d ; } brief 5 É Lent bd 
‘dâcider à approuver ee qüe dans. sa conscierioe olie ééb tek 
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traîre aux droits de Ta Couronne ‘et- kur intöröts ‘bien éoitspris 
Eer ‚ 8 n de la nation. Ks ni ne Ee Aere a Sn peat ° . 
Bon: nottbre de gens qui: pouésent tdujours les choses à \'ex- | . 'e Bien: que kä Chambtb it par_lésprit de son institution … 
trâihe, se plaignent-de ce que l'änqnête n'bétd.qu’dn avorte- |. que par la manière dóut #®,dikigént sep travaux, ne soit pas dans 
mert. Íl faat converiir qne lopirion’ publlifde “elle-même ne | l'usagd de rándre-publiëfues ses,dâlibópations,; elle a cru devoir. 
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Yue: lainisnmintatined’un:de-wes généraux au commandement en. |: paraît pas être pleipeniené satisfaite. Elle aurait tonlu que cette ‘faire arie exception dans le casprésent.» ……  …- 
chef deit aimé wsabdeinegoit interprétée comme un cominènee- “in{rigue,si compliquéese développât tout entière, Aue, chacun, "ee La Première Chambre. des „Rtats-Gônéraux a adopté dans 
…_ ent d'ihtertdniphanmee, capable.d'entraver les uégöûiatinns: | de eeux, qui y avaient Jaws, un rôle vint s'asseoir sur da, seltette. saNbarded'avant-hier les trois:prejefs:de lof qui lui ont été en 

Ë'ane médiuigndvete pecifiqur. tt ehehe eo | Sans aucun döute,ledekine eût été plus-palpitant-d'intérêt; des ' voybsipar ta Seconde'Ghambre, sàvoir : 19:Cl ui Pelatifá la vente: 


ei en od een Een 
Dl uri dersiekdbuds al: parait qae ce que \'on-a dit sur la'scission 
> Gpierigte daite cabinet autrichien sur da question, italienne 
‚ Bcoxfierme.de plus en. plus, mais aucun membre de ce ca- 
beget n'admet da:ligne-de l’ Adige pour base des négociations: Un 













‘róvélations curieuses, ihaltendues, des: épisodes étourdissants | últériewré des dómaines ; Ahin tele eene 
auraiènt tenu toute’ Europe en suspens; C'eùt été: peut-être un | pitre x ‘dû ‘budget ‘des dépenses de 18 ; (département de'tú 
spectacle tour à tour grandiose, effrayant, burlesque. et quel |-gwerre); et 3° celui Antorisant le liqaidation des dépenses aux- 
enseignement pour tout le ‘monde! Mais pourdquoi se mon- | quetlesila été pourvu au moyeit de récettes provenant de fonds, 







































Paris que nous avans regan ce matin, annoncequ'on y | trersiexigeant? N'en sait-on-pas assez, et ne dévrait-ôn pas | pour des objets livrés à des étrangers des magftsins de \'Eut, 
gi de: Vienne suivant lesquelles l' Autriche, par | plutôt tâcher de tont onbliër Je, repos, poiúr le bon- |__ — Sont arrivóés,à La Haye et desnendaaasdijtel de Bellevue, 
n key; vet-farte. del’ appui du ee À venir? D'atlfenran, AE ht nlimmaidedinc site, trut: est JM. le hasdaaiddersan,.ot NE Gedinide atd beta — 
rt eN ac f ge 5 DE ECE NELE Eek ie 1 EPM Bedtaein. in age Ef 4 1 ARN 
d 5 â K ápossèssiondelaLombardie fini, et.que fa mun surprême qui disp Ee BRA nES, 6 eee Ff & boet dere ders pa : 5 q Jus 4 
et de toute la Hattesiktis ans ajquter une fai ethtière à cette | monde, qui conduit la France à travers cesumystérieux séntiers,. M.-1e-chevatiet Albìvie’de:Formerioir de | Bart 
nouvelle, list permis P Gueiles nègociatenrs francais et | ne lui réserve pas des surprises nanvelles ®- …_: Ee 


… __ J-mgret M, le professetr Miingianiele, ‘:-.… … 
On.parle-vagueiment dari horrible projet tendant à assassi- | Eman mer > 

ner le général Cavaighac, Mais comment s'en assurer, et commu 
ment supposer que l®autorité, sichant celá, n'ait pas fait des ar- 
restations ? " en HE od 

__L'Aäsemblée nationale a entendu avant-hier la lecture du 
nouveau projet de constitution. „Le projet primitifa subi denom- 


Pr sm 


$ 
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t_ anglais rencontreront dépaissnittsebswaotes, D'abord 4) sera dif. 
£ ficile de vaincre.la tênacité davieuxraaréchal,gutpendant cinq 
tois à supporté tontes les fatigues.deli guerre, et sor épde-vic- 
totieuse :pèsera d'un grand paids-dens Ja balárce des intórêts 
86 l'Antriche, Ensuite le cabinet de’ Vieftne connáit parfaite- 
ment. bien. la véritable situation de. Varniesarde qui-est loin 


“Le Moniteur belge publie le'tableäsdu' moo s@nienit Commer- _ 
cial de la Belgique avec les pays êlrângers, pendant les sept pre= 
| ‘miers mois des années 1848, 1847 et | 846, en ce qui concerne 


les principales marchandises, Nous en extrayons ce qui conaer+ 
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ne le commerce aveo les Pâys-Bas: « ……… … van: 






















être anssì brillante que nous Vavarié Sefad8 rc hier sur breuses modifications. La répablique n'admet-pasle droit au _- Emportations des Pays-Bas én Belgie; ce 2: 
la toi. dés journaux de Turin. Ce tableàit:; lisahs=hoús ;au- | travail ; elle se borne à promettre du secours aux ouvriers dans |: -t ot | _1848,7> 1848,° vÔ7;* - 1848. 

ned'hui dans la Presse, n'a qu'un défaut, c'est:degepré- | la mesure de ses moyens:” … nt eraf 4 ee _Juitléf. © "Päkois, ” Tmofs. “Tmoiy 
etteteinent. le-contraire de la vérité et de rappeler ces | Nos lecteurs gaf soùverlj lu'dans nos colonnes des extraits de E ki Oe EE 5 


. . Er B EN: Henn: DE NS amen Â 
tal Salasco qui ont fait marcher l'ar- Besrraux. — Bôtes boviries, veaur 


la Revue retrogHoetive quan. de au: ileries après les En 
u0 retr pe, qH/On-a trouvée aux Tuileries ap ezceptés, (têtes) “1,087 — 10121 “9659 " 5,cbt 






Ös en succès jusqu'à la capitulation de journées de; evrier, On sait que la publicatt n de cette revue 
4 bs en ì e: lts. pubheatron @6 75” … | Besriavx. — Moutonset agneaux , 
entretenant les [taliens dans ces illusions, qu'on | par M. Tasghereau a été la première e dela rupture entre | st 1 " - a. 
d a perdu leur. cause A: | P ae pr&m;öre, cause FUP! (têtes) Ans 14,618 21,392 « 12,904 


le gouvernement provisoire et le parti da Barbòs. Dans l'avant- 


5 C'est mal la servir que.de persister dans ce Aa He ONNA BON ONS 


: a: 85 376 1,55 236 
$. erslème. CarÉ, (kil.) 412,840 7,677,928 8,163,978 1,676,233 





haben apa ee oi “ver | dernière séance de l' Assemblée nationale, M. Senard est venu 

ANDRE sommes cependaüt obligás;sde rópôter ce que nous | entretenir l' Assemblóe de ces papiers trouvós aux Tuileries. Le nennen Blinder dee ien amen 
äwans dójà dit, dans notre revue ‘@ideny.qno rien. n'est encore | bruit avait couru qu'une partie de ces documents avait été res= Eh kil ad, breid ) 1607882 9,058 798 6.1 Ae lr 

_ Vene confiriner la nouvelle que Rider Ky: se soit rendu à | tituée à l'ex-famille royale. M. Senard a dömenti ce bruit. Un i Ean "680. 202 rt 


} Viepna..Ngus.avons des nouvelles de:ceu 





on ( en ru » Orgeet escourgeon, »_ 1,183,667 9,682,028 5,603,059 2,705,395 
En E de eetë-ville datégs da'27 | membreajetéen avant le nom de la Revue rétrospeottpe. M. » Avoine, _x_''#49,725 5,265,848 1,573,605 459,82 
_etedir,: O8 ‚jpae-là, même le midistretie, lt gnerre avait | Sonard s'est défendu d'avoir. participá à la publication de cet Lamas en masse , at te4000 71368 71109 247,300 
Helt thardehal.les ‘drapeaax pris-sur l'en lar 'e 


Lis beutet peigné , - s':"83,016 339,499 _196,135 * 288,286 
Ru, … EE 3 43,628 78,922. 179,276 986,73 
Tazacs non fabriqués, — D'Euro- en geen HE 2 
… Pe, Virginie, Maryland et Amé- ET PR 
Ë rique-septentrionale , (kit.) 320,359' 93/04 61833 164045 
ens or De … | TAracsfabriqtés, em cârottes, en 7. 
Vurgencede la proposition de ÂL Läussedat, comhat- ronden ete, we (kau) nti 6,109 “1130  18,585 


en et : nemi, et le Liyod 
„gutrichten du mÔme-jour mande qu’ un’ courrier.est het de 
Milan á Trieste, ‘apportant ‚une missive du maréchál Radetzky, 
$MOmpognêe. d une lettre. ouverte pour l'amiral sarde, „dans 


Ke 1 


amas informe de délations et de réclames, C'est M. Ledru-Rollin. 
qui senl a autorisé la, publication de, la, Revue. rétrospective, 
Cuique suum. kan 

_L'Assemblée, dans sa séance d'avant„hier, n'a pas voulu rez 


kade de lever immédiatement,le bloens | eonnattr 


Zeden 






‚_# 5 fs. eaux de Venise ct de reteprner avec tne-par-M, le ministre de l'intérieur. M,Laussedat voùlait. que ite eee ed en 
t fi bij A, reder 5 Í PAssemblóe. nommât. une commission chargég.d'examiner jes |- Eaportationts pur les Pays-Bas.” 7 


















En cabinet sarde est déjà abandonné ar: la -plu set 
_ de ses par tisans. Le général Börrikdn. qui est Vobjet denm. 
hreuses sympathies personnelles, semble être entrò-au conseil 
ur en, devenir l'exéouteur testamentaire et en partager la 
cess}on aveo d'gutres héritiers, ERGER 
‚tlusieurs mufâtions importantes viennent d'ôtre faites pärmi 
‚généraux de. rbe piémontajse; le chef d'état-major 
asco, signataire dé la Gapitnlatiop, a: été mis en disponibilité. 
Ba Gazelte du Teêsin du 25 parle d'un nouveáu combat entre 
ötrichiens et un dêtachement dela colonne de Garibaldi, 


1848. 1848 1847: 1846. 

Jaillet. „Atingls. 7mois Zawi 

(e) 20.897 163,794. 160,350 . 228,54 

(tonn.) 14994 80,224 107,83 8,937 

Fen, —Fonteöuvrde, (kil) . 6,783. 68094. 126,957 2” 77,785 
» Oivragesdeferbattu,»  17,195  222,164 319,12 -104,436 

pb, CC ts 168170 f,654:908-1,538:055""" 902,706 

Lrivansje Brochés, enfenilleset …- orto epe ee te} 
hk er reliós , rs (ll) 2,54 18027-40810 , 25,072 
bable que Reschid-Pacha ne,vesternit pas longtemps ministre | waamses zr ufcagoss. …  14,179 106,465. 4169 156,504 5; 


papierstrouvés aux Tuileries. Le-gouverhemenut,a ces papiers 
en sa possession, il y peut faire les recherches qu’it juge conve- 
nable , mais il est.de la dignité-d’une assemblée nationale dene | ‚ars vonzacrvas, 
pas ouvrir une „‚nonvelle ; enquête publiqne, h qut serait tout ‚ä Crarson de terre » 
fait inûtile et-qui constituerait une gratuite offense à de hautes 
et touchantes infortunes. EE Dent i 

‚ On sesonvient que lors du changssnent „qui s'est opêré der- | 
nièrement dans le divan nous avoasrdit qu'il était plus que pro- 


ar 














A ee Ere Ren, à tefeuitle. Nous né.nons &lions pas trompé; des nouvel. | Tissusnraoron,  … „2. 41,388 379,08. 370,176 366,3E 
Ri voisihage de Stablio; les Hariens onteu le dessous et se sang portefeuille, Nous ne‚nous.-e49R Pes Tissis be Laine. —Dtapset étoffes ) 


„OIL G cata les de Constantinople nous annoncent aujourd’ hui que Reschid- dt enn ir K ad 
S{ugiës dans le canton du Tessin, où: ilsont depasò les | Pacha a été placé À la tête des affaires, Comme grand-visir; son enfosae auk Antees goe he p haet ro Ras : 
Bie protge Áli-Pacha a repris le porten °den adiaires eangdten 5 agt En E Ree ki U 5x5 | 9,307 NL ; 
et Rifaat-Pacha remplit les, fongtians.€6. président de la cour. de | ZOILES MAppes of Serieel Oe et an zaan sa as 
justice, Si l'on considère que Riza-Pacha a le. portefeuille de la | oor nee ed den Eren havent eta 
guerre, on doit convenin-qu'ily a-dopgtemps que les affairesde | _monlfe, : … ; tn. (ki); … 0D Stg RPSL: _ 5,039 
la Porte.ne se sont trouvées eonfióes à; des mains pluscapables, | Vennen, Verre vitres, », 44835, Ld 546,165 
On, craignait beaucoup, à Berlin legenouvellement des scôpes | Aeleininë, dn Sn Ero in 160,960 





ete 








gj e_ oombien anésinrvatr 5 ee , ige n : m PR SRS kcal 
jaa jamais, combien ané-tùrveillanoe active et | de désordre de là,semaino, dernière. „Gependant le, 28 août an | (CORR. PARTICULIDAE DH SOLAHAYn.). 
ques de répression Sor nAsmsspizes.… … __ | soir tout était tranquilleet l'on gsptrait que. Vordre ne serait |. pihis,29 aft. — Je voudrais ni fIB HRN Kos parler de ML Ledra- 
plus parfait règne partout à Paris, et cepen- | pastroublé. Le gouvernement avaikpris toutes, les mesures ‚de 2 5 


Rollin, mais je ne puis m'émpig Vijater les nombreuz déerpnitis qui 
laiatrivént anjoúrd’hni dit nel ge dbrte de Lous les points cardinaur. C'est 
d'abord le Moniteur belge qui's’exprime en termes assez catégorigges pour. 


en ge est bie, précautivn possibles, Warrestakion des membres du elub démo- 
esprits. gratique CoBlinats …… vreten 


‘ 





lente à vereni, Tag: vig anxikté 
Gresten vain quel’ Assemblée patio- 


































‚le consaînere d'imposture el de calomnie à propos de ses déclarations sur | aëfpdpulace était un animald beaucoup d, ì 

Pit WE rdsgole Fonts pis vest, Beate gai Je soomine de forasolers) à en heee een ze 
plùë, úêfternent ses accúsations contre tes prétendues eonspications des 
anidiepsatinfisttes à Bruxelles; puis enfitt e'cat-te Moniteur Universel kuie:s 
mêitie qüi ververst Lout l'éehafandage de-fhjessies le gits. % | 
si bel-sffel.dans les tirades du:ei-devant inksfjbh 


solre. contre larréaetidp, Rarement- oma yu} Ef tun paf 
ensgimblo de mg nas atm id: €  GxcelletS jotarn 
emOUErs, trés-convenable? 


















réponsedel’Áutriche à l'offre.de médiation, Le cabinet franj 
“guis paraît eraiadre qae la nominatfond’ un gónéral frangais al, 
_Commandement en chef de l'armèe sarde ne soit interprétée 
eorhme urì cortidaendedent d'interven don armée, capable d'en- ‚4 
tfaver les négppvtations d' une médiation toute pacifigte’ » ve 
Enfin nous-Widotedans leaiême journal: Ze 
West: cefliäin dia le géïtvernement frangais a répondu par: 
ùi refûs Ahtdemande d'inférfvention formulóe an nom de la 
République vénitienne, par M. Fommaseo. be, gouvernement 
. frangais allègug pour motif qu'une intervention partielle en 
faveur de Venise ne ferait que compliquer les difficultés de Ie 
question italienne, » Î 


NOUVEÈLES Ó’ ALLEMAGNE, iS 
Fraxcronr, 29 Aovr. — L'assemblée-natiorrale, dans sa séanc® 
d'aujourd’hui, a commencé lá diseusston sur Part, 14 da projét 


Le Peuple exerce des droits, la populace les usurpe. Le pré=- 
ef Stdent aéricain Monroë'disáit que, gáand le peupledgéndreen 

À Populact; Hest ineapablé d'ederber la souverddneté. Ee 
a î 







” Depuislàn venige gpuducë ait subir. à nbs destijged we 
' Mifluent Ö ale, À si À as fsel kg Es trop ndedicó des ópitiëtes 
qui trouvent que M. Ledru Rollin a é1é tè FP de vile; é'i NE, de Brliddere, de Brutdie, de-ferdte,de Win 
guel ternps et daná quel pays vitghs-naus done paur que le mensonge soit-| guinaire, dont on accumpagne presque toujours son nom; elle 
ùne chose convenable, paur que Îa calomnie s’appelle modération! - ‘jest agent le plas actif du désordre et de la destruction, elle 
est l'instrument le plus ptiissant dàns les mains des ambitieux 


ae diles-vous encore des journaux qui s'extasient presque devant la; 
réponse faite par M. Ae de lassembbée des zourna-” et des faiseurs de révolutions. Sans frein comme sans raison, 
loot oppen arie de iede hep Ger, ie venvere tau ee qì ai obsaeleà en volant, 'entavan 
diee: 1 estet dine Pi Dement ge ijden urie grande justice que Lucain dit: Ruit irrevocabile vulgús. 
lire, It est vrai que Póétat de siége est là! cela répond à fouts ezpliqgue tout , Eberle boplade ant a Titles tobrnëesd: ocanue DULJU 
Ön dit quë- tes jonrnaux suspendus: vont vaparoitee hoes dragon de'| & Est la popwtace qut a lant les journées du 17 mars, du 16 avril, 
l'état de sióge;à Lyen par ezeinple, ou ailleurs. Nais des:rédacteurs de ces. dù 15 mä, et qu; a ensanglanté pendantcinq jours les rues de 
journaux se font singulièrement illusion s’ils croient „pouvoir échapper en: Paris au mois de juin dernier. 
Les lumières et le patrintisme font le peuple, l'ignorance et 
Végoïsme font la populacè, H fart se confier au peugile et il faut 


sortânt du rayon de Paris_à la proëcriplion qui Îes à Ee nde fs le” 

pourront, à la condition, de se Bofnér comme là plapart de feffss'ednfrères du - 
se défiet de la.populace. Qûarid on a dit, en parlant de la popu- 
lace, qüë c'est la lie du peuple, on a exprimê une image d'une 


rôle d'historiën et de s’ábstenit dé tötte éspeét de discussih) fAùte de quoi 

on lessaisirait, on lès súspendvait à Lyoi où aîlkeurs eumrfie ‘on les arsus-. 

de ed vof ne grande justesse ; airlsì, quänd, dans un tonneau de, vin, la lie 
pre Les diverses-prpposilions quú ont té pefgnlsce ee hut ont.en | Mente ay-dessus, le meilleur vin est gâté, fdt-ce de la mal voisie 
à peine des honneurs de la-discussion. … … … _ … … vfroudhtókay, C'est Fhistoire de l'admirable apologue de Plutar- 
1 pet brander pal van Ee Ee ze EL one BER Koe Wei RP Darl ie AaB Ken Sis Lekka sek fs 
Be teut gboj il:sernbfp réswltar pps le ppuple Franspis, apijgvait-tant, de | qúe, dans la Vie d' Agis er de Clóómòne, G&Wkqaene idú serpent. 
‘rignebtns pegno panaeehigas agerantime ass hief an Pegi velt dirigon ll (Ge; gland la Pravidénoe a a bum órdolle, de 
et est; vraì Ane cé régime Déi BEEN en vertu id s fl ceder à di pareil Vie 














des droits fondamentaux. ” 





Dans la séance d'hier M. Riesser a présenté au nom de # 
commission de priorité un rapport sur des enquêtes en matiètë 
pénale contre les membres de l'assembléc nationale, Ea -cof 
mission a proposé une loi portant que les nrembres de. |’ asses 
blée nationald rie pourront êtrearrêtés àdater dn jour de lek 
étectiorr jusqu'à une semuinê après la elôtere-de l'assemblóe, 

_subir tneenquête, à môinsgqn'ilsne soient surpris en flagraij 
délit. D'aprèsla-même lot, on membre de | assemblee ne pour 
encourit aucund: resporisakilète pour.sor vote; et: Jes opimi 
| qu’ik áura prodnites dans ldeorrrdes debhinae neer vann 
Bekers, ‘26 our: — On dit-qaé Fiepererst tees: ordes te 
des clubs démocratiques a été agitée dans le conseil des mini 
tres et qr'elle a été vésoluo négativemnent. MK ükrlvrettemsbe 
„surtout prononcê urès-énergiquement.contre cette snppressiour% 
"“Beaurn, 27 moer, — Il-parait gna-tepanti:.démoeératique a re 
nohcé.à tous ses projets ici, pour negbues‘oecuper qe de Vienne 
„dans l'espérance que les évertements gai pourraient éekater da 
cette capitale:róagirnient sur-Berlin. Beaucoup de personnesd 
plus distinguêes da parti démocratiqne, entre autres Fröbëf 
sont partis,pour Vienne, et l'on croit que Doswrat, éehappóé pal 
la fuite à Fexéeation du: mandat d'arrèt. lance eontre lut, a prië 
aussi cettedirection: re EE deere Sa 

='Leipouveir: central a:demandé la semaine dernière à 
Prusse de mettre à sa disposition 310,000 hommes, pour en @ 
voyer: probabtefnent une partie en Bohême, et l'autre à la fre 
tière de l'Ttalie, Ln di hen) AEN A 

La Prasse a répondu qu'élle peut mettre en campagne, na 
seulement 3 10,060;, mars 500,000 honumesg, que; cependant-el! 

„ne peut les mettre sans pondition à la disposittin du, pou 
‘centr:tl; On sait, au:reste, qtte la Prusse est le seukides! Keats 
VAltemagne qeïvaitenvoyé dernièrement à Francfort 1 millá 
‘dethalërs-poursabvenir en quêlque sorte au pressant soard 
d'argent. #- Bte dn (ouvellistere Berlin;) 

— Detrès-mauvaises nouvelles des eontrées cm BassBanst 

sont arrivées a Pesth le.21, Ellesannongaient que les Hòng: 
ont êté repoussès le 19, à une axtague contre Saint -Thomass: 

EN En ee (Gasunie; allemande} 

ee Le commandant-général de Temeswar. n reeu.d'Osch 























te U né È es; vrai que ce regume a-élé elabli en vertu de la sou brainetë ú,Sbn peu dire avec Lafontaine®:- … — 
a’ petupf ér“cotitnie üne émänation da'saffrage hnitersel, Tout verplique | _Malheureux le$Etälg tombés dans cetteerreur 
alors, tout s'ezcise,et le éíi de vive la république répond à tout. Il faut dive, | fe peuple, aù contraire, dâns la belte acception dù mot, est 
puut êlré vrai, que ee cri ést- devenù fort rareraujourd’hui, et quant à la réunion respectable de tous les intérêts légitimes d’ ùne nation. 
Penthonsiasme avec lequel it était proféré dans les premiers jours de la | jeg pé des inflhendes’ malveillantès aûxquelles bn fe soumet 
vévelution, il a taut à fast dispara. Ea. journée de mai lavait afkaibli. Les | ‚ep. vert: il'ëst bor: maenanime. braveëtwónöreux. Ìl ne 
journées de juin lont étouffé. Quand se fera-t-il entendre encore avec celte ben poe Se ze i rn deter ate en eed 
force, cette viygeijón,cet.tan. si communicalifs ?, A cela on he peut faire | vEut rien au-delà défa'liberté de I'honnêté'] Gee du.ci. 
qu’une réponse extwêmement dubitative. Ïlen ost de même de la reprise. | toyen ; mais il veat Ì égalité des droits et cunipred L'inégalité 
des affaires, da retour de la prospérité, de la vie de cette grande capitale | des conditiuns ; ce que la populacenecomprendpas. 
ned | | _ C'est parmi la populace qúe se recrutent l’êmieute ètÌ'in- 


guï semble éteinte pour jamais. 
surrection ; c'est dans les clâsses dû peuple que se recrntent 


Du réstes il fant Ià képdter et Te répêter encoré, ‘ee n”cst pas le gouverne- 
Ï à peuer Encore, G P 8 
‘Parmée ét la garde nätionate, Les mauvaises pässious appellent 
à elles la poputace, Îés instinets honnêtes dirigent. le-peuple. 


ment actael gui a-fAiE lasituation où tous sonintes ; il n'en a ps Îá respion- 
el) eofditie il-n'4 pas ie tesponsabilité dû En eni ee We le- 
‚ guel:natteivons,tt peut, être est-cé à chase de cela qu'il ne se hâte pas | ann neig Dn R ’ 8 
î gnd he an ae lie général Cavaignac ct ses Bale du gered pe BON e Pop in li da ai B gntions. ie ie lë ys zon gerda 
_ dis ministres avouent.de la meilleure foi da nionde qu’ils ne se sentent pas. SONREEs GAN KES DALG nd ir a PN: É ion.) 
en êtat de gouyerner aveg Ja, liherté dela presse. Léurs mesùres sont d'ail- Mg LOUIS=BLANC. 
:_…M. Louis Blanc est arrivé à Ostende avant-hier dans la soirèe. 
‚…Voiei ce qu'on. nous écrit de cette ville à la date d’hier matin. 
(29 août): ' 


« leues.nn aveu asspz manifeste, É 
« Hier soir, à peine le convoi était-il arrivé à Ostende, quelle bruit de° 


Nous avons en enfin avjourd'hui Ja lecture de nouveau projet de conisli- 
la.présence de M. Louis „Blanc, qui était descendu à Hôtel royal, s'est 
répandu. sans la ville. Aussitót des groupes se sont formés devant l'hôtel 


tation. Qaoique la commission quia élaboré ce nouveau projet en ait re- 
‚tranché, une douzaine d’articles qui se trouvaient dans le prjet primilif, il 
est diflieite de prêvort des anjeuaP haf 'lá'dûrée qù’dura’ la discussion. Si 
Passémbkge: netient pár compte des débats préfiminaires qui ont eúliek 
dans les buresuz; et que hesdivers äptictes du projet soiënt soumis de nou- | 4 y ont stationné pendant ane partie de la soirée, 

» Ce matin, avant huit heures, une foule immense s'était pórtée sur le 

trajet qu'il faut suivre pour se rendre de \’Hôtel royal aù qaaì d'embar- 

quement. Cest à travers celte hate de curieax que fe voyageur a dû à 

‚grande peine se frayer un passage, pour gagner la molle belge, la Ville 

de Bruges, qui.partait à nenf heures pour Douvres. M. Louis Blanc ne pa- 


„veau à une discussion approfondie, nous en anrons. pour plas d’an mois 
raissait au reste ne prêter qu'une médiocre attention. à la curipsité dont | 


bienicertainemánt;-car.pluisieuzs, des projets. plus óù moins urgents dont 
il était objet, ct causait: tranquillement avec.M. le colonel d'état-major | nne estafdtte apportant terrouvelle qrie 6,000 Serks ont. trave 


Passemblèe est‚saisie viendropt interzorpee Ja:discussion du pacte fonda- 
Prozinski qui avait aecomgagué. de Gand. [lp'anait jasec, lui ait le Danube près d'Obckeowas qe plasienes: endroits. de Ja g 
À keld R | kbe | 4 di ee Eren benk ee d 
pe pied bei tres gite om 


"seus ged badepnan degoe tkn heifekije de assemblee; ‘Deja les Brie sinle nk Eese EZ Kan if 
‚ jeursaux vous ont apipris que Tu grè ractioh de la’ raé de Poitters est PAsstmbléc nätionale. Sòn attitud afte, | r Dessramt'dellkerf ergste Pd Lin 50 
hestile-à.cette proposition et ce n'est pàs sans de justes ‘mbotilsyú’che lk | gn journal de Gand a prétendu quê M. Lonis Blanc étaït porte: EEF ‘abt fremden dae + geveild ik:était passe.par. « 
„gambat, Le:parti, modéré espère aver raisbn que si les élections pour la | de sommes importarites. Je ne sais sil y avait dans cette nouvelle une | venant d'Orsowa, une estafette chargée de porter a oops 
proeh rip Angeulós maliguale.pe spa} pas inflnencées par les mancenvres | insinuatien au. moins pea-convenable ‘vis-à:vis d'an accusé politique | dant-génèralà Temeswar la nouvelle qae:/6000Serbes ‚ava 
illégal es gur de ; an grand nombre de départements ont infligé un odieux quel qu'il soit, qui venait ‘demander à.la Belgique une hospitalité qu'elle | passé le Danube à Orsowa, et que: les-hàbitants de plaisiet 
démenti au principe da suffrage universel, la présentation nationale ré- | à toujours accordéeaux réfagiës de tous les parlis. Mais-ce quo je puis | locatités dè cette contrée s’étaient joints.à.eux peur mardt 
pondra mienx qu elle ne le fait aujourd’hai-au, véritable esprit, aux senli- | vousassurer, parce que je le tiens de: gens.à même, d’être.aussi bien in- | sur Memeswar. vr 4 (Gas. d' Autriche: 
i „tente honpêies. de la grande májor iu de la ypulation,Dès lors il veul res- | formés que possible, c'est que lassertian, est eomplétement inezacte. | … Ta Feudll tutionnelle de. Bohênmedit qr 
WEiAdre awaterde la constitation là darëe Lt vabdat de la constitaante, | yr rote Blanc n?avast ‘enn Ìit ans den kli oe en Là Heusile oonstitubronnelie de. Bohêmedit gueles fg 
d vaten Eroilor Ja durte Hi mand, oe té, FM. Louis Blanc n’avait sur lui que denx:billeis de banque de mille francs | aas 1 meêridionaux s'élèvent à 96:000 h ERO 
„quest Alg reste que rigbtrbiedentehb lopqdé. Wis la MoGitägne WY | ot one petite somme en or; ce qui,coGeorde parfaitement avec ce qui vous a Ee Veeken st harer re 
trouve pas. son compte; clie sait que lä,.plapart de 3es-retbires, quïn?oft | ers ande par un de vos tofrespondants de Paris, que les amis lee repré- | eroatesvnt, en outre;:une réserve bien exercée de 15 à 20 
été élus que grâce à Pinfuence réyelafionnaite: des: agents: de Dadeu-Roks | sentänt Fai avaient remis; ‘au motiènt-dé sori départ Bn omme de Eid: hommes; ils ont k57-pièoes-d'artillerie. Le commandement: 
lin et des clubs, ne verraient pas: renouveler legr mandat daris des élections { mijte fvänes environ. “: ì | chef va être confié. à Vueio, uades plus famenx- goerriersd 
» A neuf heures précises; la Ville de Bruges a quitté le bord, emmmenant j terape du grand Cerny Genrges, Le môtropolitain Rojacië 
montre souvent dameér:te scanp; maêmedans. le combat,à Jalé 
| de quelque détachement 1dass son costume de:prètre. groe; f 
trenbfd’ des ‘Lit emit Ävoitenar en bre; de la main gauche ane, 
















































mental. Sous un eertgin point deme ge Sgtând sera un, bien, car alors il 
\ 


„aura été pourvu par les électians flxées'au 17 septembre aux places vacan- 


fes eta reprseoratian dr (is, lgliges dp la Franen et des solonie 
tn Coll faut Deepér ke honde serà à san pòsté. 

weklion du vts des’ loïs’organigues: 

m5 This riër Debt: plus dif 























































































K& 
Aeiasdans belté vésolutisd, par út certain nombre de députés quiont sans 
ESE Uevant lés'yenx fspectre : é la'légitimité ou celui de l'orléanisme, et RA 
et gui voudraïent reculer indéliniment les électians générales de peor mÉBIKTION ANGLOLFRÄNGATSE. 
| La communicatiun suivante a été faite à ce sujet à la Prèsse', 
le 29 août : SA PE 


o’elles ne viegnent à pradgire le retour d'Henri V, du prince de Joinville 
‘ «Le courrier’ chärgé' des dêpêches’ offrarit à 1'Autriche taj, 


médiation de la Frâneé et del’ Angleterre a quitté Paris dans la 
$ajrée du 7 eoúrant. Vv: ingt-et-urn joûrs se sont donc êcoulês de- 


Hú dà comte de Paris, BA ne 
gee qu'il en soit‚on;pent s’attendve à ce que, cèlte question donne lien à 
dong: 
puis lars, sans quê l'or ait regu à Parisùnè réponse quelcon- 
gue'à ce sujet dela part-du eäbirret de Vienne. 


s et vifsdébats. C'est le igpuvernement gaifera peûchar la balance 


‚» Le gonvertiément frangais s'en est émt. Dans un eonseil'des 


Seda „Aussi tiënpent-ils à, lefaire durer le plus possible. Il sont sou- 
f en Angleterre le trop célèbre socialiste francais.»  … (dndépendance:) 


| tOM Eer ste mekaguende Blanche. | 

8 Kien #3 suver Gos DIETAREE, sene Gd 
_FröldäederanaidBr: Lo morquis Ridolfi part aujo 
„pour Loûdres,'éhârgé d'une mission extraordinatre:retatit 
négociatiortsentreprises pour le:réglemkentdes uflairs: 
j Érdoft passée par Turin et-Paris, ayant anssides? 
{ éulièresaupres de ces.gouvermements;:. — … = -# 


“Le roi a nommé ministressterótaire: d'Etat des affsires der 





dans Pan au Pautré sens, … . Ee: 

La. singulière proposition deM. Launedat; velätivesanx-pièdes teouvées aux 
Wuilefies, d oecipé inciderimend Ia êhambtt fla fn de fa’ satiee d'aafour- 
kai. Ce hoüsiefwe voolalt qre Payscbiblée déeidât Purgeäte de eerte pto- 

pes da, wekiidson a dela‘ pere a eoheevoir Edle peût avöie Par- | 
















ministres qui a eu lieu. il'y à dex jours, il a été décidé que M. | 














d Sôcreta qrie,pouvait réyéler la, publication de/ces dochments | Min: IEN | dz bs sér Ee Winte melovoenaril chbvaline 
enk nons destuniers par la Revue rél beng tine setje ne | Bastide adresserait au cabinet de Vienne une wouvelte'et pres- at En en beten ss edn hj pn en L 
erde pas bg honerdagprênsegpeM.Guizot se fût vend à VAngleterre | éante' invitation de s'éxpliquer catégbriqdement sùf la question rinida, deputé, dl; te comte: “rangmm reprendtesdon 
ni que lord Palmerston seft venda à la Rossië commelëpfäliÄmo ammel | desaroirsi: I'Autriché acceptait, ouïbnmom, la inédiatioh an- | de Présideht da eonseil permanent de guerre. tof 


lement ce bon Ms 
eetfa,Mais depuis-dn chilnji/ 
fin M. Laussedat attendran, „…, - 


== Ni les-jourtraux italiene; wi ceux de-Marseilleutd. pip 


qtzart. Naus. avons eu kie nssez de sodigkdeisorisme 


CHEER ECN 


 glo-frangaise. _ - ‚ 

3 Poly donner’ plas de force à-cette invitátiom, la concentration 
d'un corps d’ observation gur lés Bords du Rhin puraìt avoir été 
arrêtée dars le même conseil des ministres.» a 
“ Pöur diminuef la pride de-ceëTáïts, la Presse rappelle quê 
Autriche ne pourráit’ traitèr ave la France avant-d'ávoir res 
connu la.nouvelteforme de gouvernement wdbpf88 är celle-ci. 
| Of‚-cette reconnaissance a été diffêrée à caúsede l' absence du 

| ministre des affáires ätrangères dutrichien, qui a passt plus dò 
| tguinze jours á Francfórt. ; drek 
_ On lit encoredans Ja Presses:  - dS mn 
«Ee Jökrnal det Dibats ánndrict-qae le comte de lá Marindra, 





ps nons somtnës très friatids de Bn- 


Ei 


la révotation qui aurainéelaté à Rome, Les feuúlliés: 
en-date du 19; sont égutement-muettds é detrógand; br:rienk 
les:dótails qr'el les-pubtieut, ne fait: pressentir un: événdmenk 
ce genre, On pent-done eoûsidérer eettenouvellecemmedeérit 
de torie fohdemeites #00 5 
nete nn ROG VËL Ene ER ebk, 
Loknèen, 28' Koor. — Dins sá séance de: éé jbür Ia. cht 
des “cominunds a” diskuúté"la seconde lectire Ut Hiti’ te 
| avancer úne certaine sotnme aux cuforids' ánglaisés” deë TBE 
bedidentäles pour ‘áider à là construction de tontes, chessfat dj 
fer ét âutreg travaux publics, Lord George: Bentinek, tóëf, 








On annarice que le généralgà vt inac, qui aime peu le scaïidate, Tt, best: 
décidé à kle kre Hi suite de’ inbBfieation par la ‘Revue rétrospective des 
Boparhents®REhfaplaisamment ger par M. Ledru-Rollin áà M. Ta- 
seherenn. opnigelpadgalptiun de février, Ce serait fajre acte d’honnête hom- 
meet.de vóritafdleomme d’ Etat: ; ge + 
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DU Hier BEE DELA BOPULACH: Ee 
_ Lägonfüston deeitdia entraïne preique tonjoùrs f3 confusion 


_des choses : c'est fautede s'entendre suf! ta -valeur-èt.la: différeun+ 




















Ged mA pu ple 6 fdpuldéë, iu’ on va d'émeute en émeute, et | aide-de-camp de’Châttes-Alhêkt,- est’ arrivé à Paris, avec la | apptotvänt Îe' prinëipe de 1d mestre, a' proposé qu'on 1út 
u kúintie de révölktiëÂ eff revolution; si, ûffe “Bone fóis | Biëston-d'offrir. à M: Je marècHat- Bigeaud le comrmiandement | nât únë glús grande Exténsion én hutorisant le gouverne 


faire adx tolons des avhnees de forrds poùr lesqaëlies Tes 


k Ek Oe se Pps br eis 58e as . Es 20 ies 4 
poûr toutes, lá différénce ehitre fe peuplegt Ja populâbe:stait bien faire ax cotns des; 8 
Papen és Sur Piëd servikaiënt de gurafittesthnverdetsenta Gi 


Efi: hef de V' ariiëe piéthontaise. ‘Gêtte mnóuúvélle à besoin d'être 
stéfinie, aaprbviendrait beaucoup ‘de: erisés politiqnes, enne Ogen a eee A : : 


rBbtiffoe:: — 









_gonfondant plus, sans un châtiment: 'sévèré; dedx-chroses si dif | s L'arfnistice conclu à Milan entre le evühtaarrdant en ‘chef def battù par le goúverdement é pejdterbeurtets-ta:pt Be 
Îérentes.! FT | Fafiiéerantrichienne ét té roi de Sardeigne vxpjre Îe 21-sep» | seconde fois. ee 








CLE Ea bide ds mallow W stapten te, ap 
xede pa dj rd cenieressent } ene 
Les noutblide BT dte’ ph epe Uit 
gisés dù bömts d& TIpjrerdty, gd AOE Eee or 
Wedge, et Ted abtrds pbvsór rts BULIpFOMPSE darters 


Îerfiee prochain. L’Aptrielte ayaút-laisss écouter presdtré la 
MOB de: Ia durëe de} armistice zärts ‘même encare entarèr les 
| Hêg8Tatiorts ‘de pit, le-+oî Cltarkess Albert 4-dû rrécessdiremeat 
se PÉbkeupêr de P'óvertualfté de la'tepriss des hostilitós. 


“SPR Hohe eutoyéaBarie: son: :didedledeamip, pour s'infor- 


‘rbe peuple est uae wónnien 3’ hoanes Agkous, les rangs, de 
‘toutes les condittons et du.même: paydsgqui.stúnt:soumis. à. unë 
*M8rde loi Gt lehkiktiön ofbÂnisée, (fúi seule a le droit d'eser- 

fegplnefd, är döléghtfon. C'est T*énsémible du dofps 


imi hl AMdE HkbRij unde s «Bibi 
tl, dont toutes lès'parties, das -leur actian et leur ‘influence 





























fantda glaire, Îa,splendeur, Ia. richesse et Aa pros- | Miér'i Te gouwertërens fratrgais vontait, “en cavderuptare, et | 'insurteetion Ne RPL ddr 
, kapopslaee, an: còntraire; estda-Aöpre: de la | âvänt d'imfervenir divectement, mettre nn-de ses, genérauw les | de septembre. 1 et B'aëtd aat eid, Port ne 
ì te masse instoonde, tarbalente; paresseuse, dui | PlusCtperts ä-latÖredel'nrmóë piërtontdise, oC [ trèsvolainiheus, SE 





réùnit fdë 
du vrai pét 
profond mépris, 


L'ásbotiation dt räpper, TÓARSE ‘pil MK. Dann o® 
en pldine dfBwondtión, GREVEN daite’ vendre 
bliothèqúe pour pägerbes dôlles. — mj 


— $- Si NOB Somos: bien. mMiormés;. le. gouvernement francais 
aurait répöïidu que la róser ve'diplomatique ne lui permetttuit dé 
prendre à ce'sujet:un #egagement .positif-qu'après avoir recn la 


ek le ‘camsite, tefal ‘nd ancuyib des” vertus 
$ zt PEREN Ue RENE El 

ke Harlijs, -qjn”Hokäde ävait erf 
‘Erédêrie, qui s'y connaissait, disait 
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Br SEAN euernich víent deslouer:kiihötekibrigh- 
gtr ze 






tÜmeurs colpoftòés et grossiës par des hommes qui, n'osadt 


…} 


Oa. d pärlò ces derniers jaúrs du projet qu'aorait 1 
Cavaignac d'établir une ‘armée sur le Khin. Aücune | “pas:attaguer la République en face et Par Îes ármes, essaïcit de 
n'est encore prise.à oet égard. oh pd et par la dèiance, On, regónimiengait, âu_ 

… daes hureaux.se sant oceypês aujourd’liui de, la. derandee nom de la dynastie bourbènienne, l'ignoble. parade quì fut, 
auforisation de poursuites formée. par M, Ballòn, ancien con: jonée dans les premiers: jours de-juin, au profu.d'un prèêtendant 
missaire de:M, Ledra-Rollin, contre M, Turck, reprösentaat du irfrpériat par bonheur, tes comédiens, vajoute.N. Daeoux,; na. 
peuple; dont-Îa dëprosigiow A sontevó. ógalertent la dolèrede M. | pêuvent plas donnéràdenrs bonffoniweries un dénouement teagie. 
Beaune. * Génóralement oétië deinande a été-fort-mat accúeillie 4 que. D'an tutre côté, ceux qu'un furiesteiögareihert- a, un oge: 
et \'autorisation ne sera. pás accordée. Les représentants pensent | ment, ariuës contre leúrs frêrés, coripteftdlpesejeurd’ kof de 
_avee raisóir que les (émoins éntendus days I'equête sont sous la | toute insurreciton n'a profiië ët he profiteraït qüP Rljhnktirtiig Be: 

protection de l'assemblée. M. Ballon a été accusé par M, Turek | la république; en un mot, tout Ie monde vent Hordfe Hel 
d'être:venu.à Paris pour prendre pari. aux évônemenis du 15 | république et legowvernement est déterininé à faire respegjjr 

EE énergiqueinentcehesein. 1. 5e ee 

L'impôt'mtobilier a étéadmisen principe dans le comité des | Aprös vet;erposó, M. le, prófet. de. policá constate les feitg 
| finanees; maïs Je projet a été trouvé vieiedx.dans ses dôtails et | snivanits:-lapprovistonnement des. hailes répond à tous Iek. 
recevra des madifications. MM. Berryer, de Rémusat et Duver- ibeddìns; daris lès six derniers jours les prête:du mont. de. piórs 
gierde Hatfranne ont insisté pour que cet impôt se rapprothât | sé sont êléves à 255,667 fr, tes rerboursements à 240,607 fri’ 
le plüs possibië de V'income taz ètablie en Ángleterre. les döjis £ 18 Chìste d'êpargne s'étevent:â"28,781 fe. slee: des zl 
0 Ún nouveau dèpart d'insurgés a er lieu le nuit dernière, Plu- ‘mandes de re boufsement à 43,645 fr.; au cânal Saint-Martin, 
sieurs commissaires de police, assistés de leurs agents, avaïént | les arrivages dy mois de juillet dépassent ceux dejdin de 34,332- 
été chargés:par.le prèfet de police, da, soin de diriger cette opé= | tonn ER NER ET el de 
ration. Tousdes fortsdes environs de Paris ont fourni un nombre st 


lonneaux; le nombre des ouvriers habitant les garnis st 
de detenus quis'èlêve.à 422. ENE: …—__… | de9,887; an-26 août, lenombre des.právenus ordinaires dans les ' 
_Lenr enlèvement des forts n'a pas eu lieu sans de grandes pré- | prisóns êtait-de 3,273, celui des-próvenus de-6,44A; dus 18an23. 
cautions. On les a extraïts par petits. grogpes des casematesde | août il y a eu FO suieides; il n'y & pas eu d'attentat.eontre-bes.. 
Bicêtre, de Charenton, de Noisy et d'Aubérvilliers, Puis ils ont | personnes; il y a èù 13 attentats contre la propeiëté de, nomber. 
êté dirigës sur Ashières, „Où une force drmée ibpo- [ des vols êst resté enì toyentie dé B'par fétiv ; te chiffre desdéefs 
3 . infanterie è al erf Ee \ ak 





hie tefffiGtt do pasen ii der daffbëtre vitle, 0: enn 
__Uêstsir Georges Grey, scúrêtaite d'Etatde l'intórieur, 
qui eaf dêsijjnd pour accorprignet Aa vele. ei Boose, Jurd 
dohn Russell ra ensuite rejoindreGerlbnjdetrs:: … <5 sven 
„kr Observer annored fwedorderkidy Radselt partirent. puur 
| Irfande, Le but “aa” premiiër lofd'de latrêgrerië est de jufger 
par laï-arême: geta attuartor des éltoses dns eerprrys: by ste 





























jolrrniëfg pendant: urie diane de jours. 
en: La Presse, donae Ta nouvelle suivante, dort aucun autre 
Journal ne'faid nrêntion: - 
«Nous apprenons, pur des lcttres de Londres, qúe la police vient de dé- 
‚ Gonvrir mie vaste conspffáttor éhiartiste, dont Fe but était-de mettre le feu 
à Ia-capäate et de Já livder au pillage. Il se peut qu'on exagère les projets | 
lont il stagit mats Pitgaiétudea gagné les hautes classes de la-société, qui 
comprennent maintenant, plus qúe jamais,combien ùne surveillänee active | 
t des dopen énergigues de répression sont nécessaires. » ee 
nr ËCUVELLES O8 FRANCE. *- 


& 


























Paans). 29 Albers — Apròs avoir passé à la question: préalable. 
Sur dendenbanderer auturisation de poursnites, contre M. Lamen- 
natie, faïverpr, A; Eermennais lui-même, | Assemblée nationale a 
entemkinaujourd hui la lectùre du projet de constitution fdite 
par M-Woirkaye. La leeture-du rapport a êtó ajournêe à demain 
par suïtegle:lkisrdisposition de M. Marrast, rapporteur. Le préam- 
£ bakedenouveau projetest moins döveloppé que celui de l'an- 
eier,-Le droit au travail est supprimèe, il n'est question que de 


“debdinot‘assistancel; en: égand.d ce droit, le peêambule éta blit 
— re Renk aio riad dei att aadien atman We: sen 


31,480 ; 21,533 santoraupês; le nombre des aurcigssinacus ent. 






























ies itedev‘ neotenie (avant des | tage Bud nfsmbeeie behe- |'snrvenus par suite, des hyAniitients Ajan dere 1,492, Perg, 
5 Tap Ea melf à bee eist gerda, é orang: des ressources pour H, â: houte f E, nd sdi heûrés' du en nt st : j Ô ser Att BORE Sa tad ist ttl tij tat” zr 
Vonda nie zer aprêv iten wh aa Bere LANDE epùis dix kedre8'du | sanitaire des forts ef prisons oónfindf d fre &toeltern, n 











ASSUMBLEE NATLONALE, — $éásar nt sorg 10 25 aoor, (Suite), 
M. Caussidière termine ainsi son’ discours: :»r : 5 


rete AE? 


« 
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Le dópart.a eu lieu à mipuit et est offecrad an moyen de 
tre: cônvuis qui sp suivaient à peu de distance. Lesinsurges |: Sr" CARSSER bei se persee tg 
Tere erik Bornnatieden A EEBER | piivogüerdi le témoignage de M. Rothichld'et daar: népeclditg. 
ont été dirigessur le Hâvre en compagniië-degandiens.de Paris, |, 5 he arend EE 
_nombre,:quant à dumödaotion. L'ordred Idî Ee aî teur ont gervi de dernière escorte: +, Amst in fhonorables gûi venalent nie voir avee plaisir & Ta Prêferkartg fles sieg 
re ar ejar Bene rade que ques-ans a Ste in- | JA TOEPOM ZEN; tentioti d 300: hatsilenn di: vide Arago, même de Feàngòis; car je ne me-serviraï pas devantäge-àsóïegeg 
ervertis Parmò les changeents..tes plustimportants,.on rer.} Ll parait que b'organisttior, des s atar ne dee’ padde dl RSisrbaPht Hai be stat pad pour mot. hd rn nn 
_mamgbera tes Sui vante soest nf bede pkekeaie serd: 8 plus paf: nationale.mogbile va etre poussée par le go uvernemedt dved: ute aa (DAÄsbembifég éconte, sans gser se permettre la moindre interruptien, lgs 
lé people,’ ils: sérúatwmbmraóspan da prósident. |'grooidappetiëitg, Los listes dés liotnndes aptes à faire partie de Ze | phitided ls div ae nd Ee 
;derruûs. dre prötes lé 15 septèmbre, et les cadies Els | ‘Mais, hoi DAAT Wets:preter de pohite pliant Gfoié ikje gende 


WIE depróambule viennent les articles da projet, au 
ne dix-neuf.de moins Gie dans le projet primátif. 
Plusieurs de ces articles sont modifis quant au fond, et. un grand | 
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“Pourra êtro-êtabl;#-sèra-róglé. par une-lei.; „E | corps. hatelijke he 

_ättnetle feratee lofworgartidués-duidóivent: coitrplótge là cor compagnies et des bataillons seront fyrinês immêdiatenient, | eu une goutte de sang de versé, On n'a pas os fäïre une” sccle BR 
Givutin Er tte, sildemefera que se prorogeraprös le | ie nn (Correspondance.) contiemion nä, Sterk et Diar artan Ae hal 
votede Le úficrù et nesedisspudfa pas. Cette’ dispositien | —Voici le textede la proposition, que M. Grespel de Latouche a se bne Hee heer doder Pred gid end 
a cpusé une très-vive agjtatiorn’dans lá ehamkges. on. prévoit | déposée dans la séánce d'hier de |’ Ássemblèa nationale: PE Eisen enden li Teek iter Warden AE hin ted 
quelle donaeralien. àdesdébnts très-aninrós. … «Attendu que les Öberete des 24 et 28 juin 1848 ne donnent pas et n'ont se Tielt” ës 15H,008“valkäges qui” Virit gaoije hs and Kodde: 


hvo ezbeutif le dfóit de supprimer òu de suspefidte 





Sik@pwdjevaetuet-fixe, comme |’ ancien, letraitement du prési- | pis pu, dolftkee” a’ aoitië ai nioiths appättierit à deit botrgebisië ao Pactrisé eu side 


























Ban:0600,;000 fe Geschiffne @'a pas-paru à U’gssembláe propor- arbitraireènt ût erté de la presse, hodn ae de Pétat ber af drävoir would datie: ee tt ggd peen 
Wetúrá, öbectiep atvd’invportanee des hautes fonctions enn. | mêiiés hé privefit, en aubur cas; les citoyens de la garantie d'un Jugemeht |__ Dans une chaude péroraison, M. Caussiditre: pf lega toutd batvie a 
en indie | geillj par | contridietdire bt végulier. Een | né consaerée la df 


wépobliquë ; aussi a t-il été accueilli par 
en Uste-certéins agiteatjon s'est également ma- 
à la-Tecture de l'árricté:qui: interdit. 


iSact aù eet rin kieïpels répútilrcaids; TI-rappelle. 
leid des grands hotfnes' qûf's " tohdittsr viétimes de leur détoftnient 4 
‘leurs principes. 1Ì ne Lient pasà sa vie , mais à son honneur „ä'sadigniëé eb 


"“pL'Ässemblée nationale déclarc-qu'aux tribanauw seals appartient le 

didik, niëie'en téitiprs d'etattde siege, dé réprimer les.délits. commis par la 

vóïb de'la'prêsse. — 44 ie 

|. ».Paris, 28 août 1848. » Ek A : 
|: —Le Cercle diplomatique dit que le principe de la mêdiation 

| angto-franigaise n'a.pas êté admis à Viene. Radetzky a ph qrfi- 
ver encore à temps pour faire valoir les droit du vaidüeur. 

… La France, d'accord avec \'Angleterre, voyait de loin le sys- 

tème óvasif du cabinet autrichien et demandait avec exigence 


une réponse catégorique ; mais. on a usé à son égard de la dou- 
ble diplomatie de Metternich. 











à son patriatisme. 





Mest mihùit. Cte 

Je die, cnéaes in ehup EEE, go Wim pare jus aield Vern. 
teur &É Pinstigateur des dik div RIB, Je dötiderars- mar vie poùr qu'ils 
de fussént pis arrivés. Je n’at Fä-desids' aai wbt’ àrditet Pive: Ja Kepu. 
AN EL Varik : ve cd Pt ae Nie eh, br barn EEn 

M. Trouvd-Chauvel déclare que tout ed qú’ila dépobé dstezastcinent 
vrai, Il'a agi sàns colère et sàns erüïtsteg il Va'fait coniare si M. Gaussìdière 


était encore préfet de police, et corame s'il w’était pus représentant du 
















fäites pil” cöromisstek ersoative. 
se montent. gl’ k45 mile francs pobr les frais | 
| xet à 17 taille franes- pour eéux-da secnètariat, Cet ex- 
bet twêsveatrt et. tròs-lucide a été accueilli avec-une grande 

f |? gemblée, qui êvidemment s'attendait à entendre 
























































































Di east ee ° nr le, pi 
eauceup ús blevé. Radetzky a été autorisé-dans Vent e-temps à s’arranger sous aid Doe trident. Voie une ace adje regeis deM, le proenrelirgnéeal 
4 wadijnd, 57 |.mains ayec Charjes-Alpert..£ Le rédiatian anglo-ftin- | qe ta répabliquë. tE Prjmerdgerdde lien 
stie vats wiede hak rasa eije | Gaise se trouve jonêe, Ai ; Gvondtesrindeiss, J ,  « Pat rots adverteren gede 
eg Mi Lälassedat; ‘dens? urbe zin a or mn ters Wentdt be graid jöúr. Resté à'8kVolë ob dwedrdt- | jak iv oabdrdie een 
PW úrgerct, «fait une aluin: Ene präsento:en; ar | ront Gênes, Venise, Florence et la pauvre Îtafie, ee 5 Pai T'hôúwedrdtêtre. ét dl 


Jeif acru- deveir-s'offenser. MY Passons aux nouvelles de Lintêrieur. mates hen daterae, ids gl hp one liefe pin gr Haide Aar er. oe 
bitfemert élevécontre cette tendance ilkhigetains Bi |-_Ila'estiplus question de l'enquête, mais Caugsidière fait encore / ro rent (di TArlbchij TS geringen nigger dhrargde de 
aj re EN oi parler de lui; ses bons amis: les. Montagnards du fameux estg- faire on acte politiguè ef iof à dst ï apt afde Iar- question pe- 


rochëjacquos 


dater 


sé dont. M‚.La 
Rt al 


































Et 






bre à'Yóuloir mettre en -subpi, ed hd erdee’ Bendien: eel D ih rt 
ssil.a deoharé qtie c' tail’ acte d'en Smuvaig imïubt St- Agnus, où il ne manquait jamais un seul jour de venir, Titique soit vadée avant qütón s'det elf gesmeten d 






























































5 Bar ad ni 1e ILO ‘affirinent qu'il òsèn: t et lieu devant ses jnges.. , bare rn 
an ide Barochejacquelein a été mbs nad | afirinent qu'il se reprèsentera en temps et 116 ant ses juge Voir au centre, L'ordre du. jout." | 
wa hehehe eneen nipte de [-aison fegorte patle ibu Jogement zor Louis Bead, on le |_ wu. lepresidad. Va ADE te VOERD Be je or 
kì dilätiorkejaglées aux uels te président à òugrands ke „ll juge parti à tout jaïnais, C'est ‘ue entWafras’ dé’ bbMms pour lef” M. Bac demande: ta “pii &n Fé jdüt: IN peaterme ddie 
Kn pen xqt á peen. BANE ef geurernement 5 ee pent, pendr acne rol teha A pport dela piek hik 
fret prös un döbat confus, I'urgence a, Ashe ‘|__— La plupart def Spitnkiik dô Baris pliljnt la lettre suivante, eg EON es nis dsiiebrehets def Li (pmen dk „msi 
neede queM: Ju J. Baude, ancien député, vient d'adrésser à M. KEA | AL je. velt pas” qheddequdilok” heer gE fr” ane verver de 
bgoaseil dee ministres la mpptsmidn de |:hollin: WAB Asti CT PERERDEe dedee n 
ij Te PO de et de Ta:Reforme, de Constitutionnel! akte KPB zo) De nt 8 …_À dermain? ch seen Seret en 
epe aussì uelques craintes deelen, Aeconsell des mi-, j ' ergen Je do vendredi, vous avez pvo- _L'Assemblée, consullée, n'adppte pas lé envöl& detnatn: tri 
tE na.M Th iel Fhoncêees paroles: tr vnd me wen dd M. Lagrange fait un rappel dij idées de conciliation qui dölvent doei- 


janse 6e padde den AN a mast del 
__(Áox vois Î la elöture $ Plifdledts'dveadbrës font deë efforts pour parlorau 
milieu des cris, laelôture!) oe ne 
M. Ledru-Rollin parle contre la olötare. 1 soutiett 6 velie des 
‘membres de la commission cat engagé à ce qúe' la’ discuésiön né -éoit pas 
étoulfée. ( Oui! oui! Non! non!) *° IE. E 
Plusieurs pièces importantes, capitalès, n'ont päs'été imprimées, et cn- 


Denen * inert r s ee 
“Wistresss'en est occupò; On raconteque:M. Thiees est. allé trou- wi En 
er M.'Sènard, ministre:de l'intérieur, et-S’est plaint,é fomaisi| -»La Belgique setrouvait la réunion de la plupart des ministres de 
tsde la je. e£ PE git dit |' » Pancien-gonvernemenit; et ils-eonspiraient-sans empéchement du goaver 
Biitórdu gouvernemt mire He |:onemest.o  - DE a Ade ee 
gouverheine se Bie d'en Je}  »Je suis le parent ct lami d'an de ees anciens, ministres ;ils sont tra- | 
ii vo:|: duits devant ‘la chiarnbre dès. miss éri’ acbueegion de la Goar d'appel, et 
‘fidans un parcil moment volte impbttiön ze” peut’ pak vestersdus être 
























































oe pags dage mei, ea | woe, Monsieur vous somers an mand de Phonhcë du gouvernement | tre autresune proclaniktion Bitiaiste. ss note Oner 
en re Di reorsidendea que cette |' goat vous aver-fait partiejdderfaire connaitre à la jusiice les Faits sur las- |, … M- Paoy, meiibre dà 18 ebintaissiop d'enquête, détlart que” Ja eölnenhs- 










si elle, entwvraieeanme. on V'assurë quëels-vous âver accusé dlifabeents devant 1’ Assemblée, la nations la ma: : ion Paecu aacinë cbriiiatsdaride de la ptroclamatihitdtat 1: vieut: Pêtre 





de it donner une 
e Ja conftanrgidek membres dw gouWernement lui- | zi i juger, Je ne doute t appel ne soit entendu ;| (parlé. , et ed, 
gouWernement lu1- |: gistrature qui va les juger. °e verd aken he |; _M. Bac donneitks rénseïgniehèrite str tij hie Hggitèraiste ira 





‚vsa ven pis vablië des: devoirs'de waïrefjsofesston d'avacat, et vous ne |} 
| woudrer donner-à'plëtstirre:le droit de piliter quvevous êtes deseenduà-nae |. 
feit pèigêwrêrense pone'allägen, aar pfens.d'aconsés gein poneniest 

sä déferidve, T'êttibattas' de vóserplicutons- sur-lalfisd de Risquons- |: 


















weebrtikb dir tögiteqai ne peat se soutenir: 
DUS TEEN pn an ap ‘pidoiauses Ups libe | an 
big modêfbeabttienal depispuelguor jets. d 


primée à bImpriüêrie sattónale. Cette pröcr 
la taken ‚ (ali! ah !) miais à la rea de pij 
‚ Cavaignaë, président du cansell £ Je denille 
Tout. en In | ‘mission de bevende sar un incident antériestf. "Bi Be 
; »J'aìP’honreur, etc. 3 EL zer JRAv'os, ancien’ député. » Ì ee edp edere md „ip 
ee en tnt ee ee dt } situation, Pendant que l'enquête sé‘ pidijr ivan pou wb fanotrerttiend 
== M. Louis Bówsplarte, wjnfs deuwdemissians suotessives, se | quait pas à ses devoirs | Pen ute jade we pparseddn ijtnhat, a 
“remet säf les rangs pour les dlaetións prodhaïnes, 8 {:demande qüe tòtis venóns de Töüser n'est pas di toit rertanfedt BE onl: 
> Nous eroyons gee la mode n'est plus.d, ‚ce côté, et qus les | quête politique is de Venguête jedi ET eee he gpdverne- 
LE, temps ou: les: woms de MM, Louishonaperte et Caussidière sor- |: ment dósird tg iscussìón arty Ë pong Ei Se verigtt pfomp- | 
La commission chagg sprak da l'exaren du projet | tint eriseriibiie-dé ('úrreëtentendersent:dòjd doin denon. Hteidt;’ Nous natens’ pas voole st d& vontoif de ooft daggie en auto 
“, Eeterraindela Jutte pole ME eberte. Aux; rn ie ends prangend Alane: Sfioiss' 
vens märnes deb louaperLités.anddetis, M‚L. Bonaparte a pou „te eonvernement wen halerrens gapen ie. 
claer Se omdat paden nouvel icons |A en ronden gee A 
„duene aptor de qu'is oppellent NJandnaêquênoe-de sen deux | promo si we el ne 
‚démissions. Et |t de profeste done contre cette pensée e d'esdatt ret dee 
| … Quand M.L. Bonaparte a éte il y trois. mois, lè podvbir’ ‚Nous faisòns notre devoir; EE ve Seles pla 
is | n'êtait nulle part, et l'èlectian M.L. Bonaparfd pouvnitpa-}. AGauche. N'ymelte doge.pas non plas de passion !, 

stere! pe de alone! dporihrportdy bien ‘plus que par ses mgrites | | lateeg dû nom Bi pas val afke 150 
Aon eve, hd phoe profs coat mma, |aés gren sijne Treks dol 
 Kijburdhui , ÀL: Botapintëanhúsee que d'ést pakdeque) PA he 
ob ep résmten Maissyoandil.stest présent 6} PF on: 

n 5 squelle„étaij Ia, tuatian «de: | 


Z z 4 été remise à 





























quem quelques-uris sé Conténtent’ de pubtiët: 
‚set doeuments, iatts de fd pe 
ganes de aeèpabdigde rtpe ont tpôs-peu:modikié léu 
eren trupaatn gets dethétat die diâge.Ce- 
Mstassez frappant pòtir Stre signats ree 

3 par’ den 
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bk: dij REE sat let eecessins et dana- 
"SAE Aervail, Cette conrmisston a consa- 
Ropmees-ùda, prêperation de son 

egrande majo- 
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dp tonaspr 
e‚fpira prévaour: dep 


argbtie à Dijun. Oise 
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ba Hi 5 c ogmdn es kl E n risë. La candêlieuee h, ik d geuit” as;se ro et, 0e 4 - 5 u „3 Viet ee 
Orria. Des in Ë M. Dacuux, prófetdepolide, zz oblié hier le bulletin de la ‚h E end d Si Erivorëe att buwearit, «,: 7 -1--…= 


emands e nouveau qu'on ne. sâpaud,pas- Ia question 
di at aen Dh EC 


6, Dente d Ln pn 
sitoation-de Paris. « Paris, ditoil-est enfn délivré detoutesles} M- Louis Bla 


_ Pen fair. avee dee représentants qui, mihgent un peu |pläs 


ien 


politique de la question judiciaire, et qu'on exänsine Pensemble da rapport. 

M. Corne aflirme que l'instruction judiciaice ne s'est complétée que 
depuis tes deruières, poursuites. 

M. Louis Blane conteste cette asserlion, Tons Îles Faits” consignés dans 
Ies 3 voluincs étaient connus lors. de la pramière délibération de PAs- 
gemblée. 

Af, le general Cavaignae. Notts avons cra- bien Bro: et: nous avons bien 
 falt de nrcttre Assemblée à même, si elle be-veat, câr-hous-n'avous aucun 
dit de le lui fnposer, de clore „promilai ùn. débar qu, pèse depuis 

vlongtemps sur le pays” 
ì Assemblée partage notre opinion; ‘ele witurtidte, les poursuites; 
eliene In partage pas, elle les in sea; si clle bej jugêù prúpos, elle nk 
5 






netitmais, je: ke ri èl nous le tegretteroud pr oua depent. Aaen 
iden et 5 eso is 

CM Bloegú spielt gite Ta gelid iùde pijn út qre c'estan 
poinbdé vage, c batitsgag. NE la combat, Oii-veut/sutdsbigerasser du-débat, 
'parcë qui il: pestade fa js, éton veut s'en débaprasser le plas aôt. possible. 





Ces tar tij, pad ir haateur de la question:quì hous devepe; 
5 F ‘une. assemblée, ne peuvent pas B, 


al érdes vepréséntants de ce côté-cis demain: on vous de. manera : 


id. (kaedamae 
tions, Oui} ont il) 


La-comniissión a fermé les yeüsx à fa lamière et aa lieu’ de chercher ‘däs” 
causes gériérales aux évéicments, elle a cherché des causes ‘particuliëres, 
peul-être dans un intérêt: partieulier. (Marmures, toterruplion.) 

A. teon réffëchi dans quel- moment on rlous demande cette mesure d'es- 
eeplion 2 -A-t-on gakliéipse nous seunmes en: étatdé siége, que ce soir les 















poursaites që ek bes représentants dépouïilée de leur inviolabilité, 
denaatu 2e rand ks} ( Agsitati joterraptipn.). 

Mr pet Mart eN han ff ie tian. de savoir s'il. entend” 
faïre'usäge gvefi ecirconstärice, 


M. Pr (&rand silètiee.). “Mestivas, lés! fits incriminés sont de deux 
natures;,Ebs'premiers; êònt dú 15. mai, eeuk-lä appartiennent á la justice 
oi ditraïrer les seconds-spht:da inois de-juin, ils oppartiennent à la juridie- 


tion: militaire. (Agitation, i interroplian prolowigée.) eG 


ME. Gausgididrg fait obgerver que les pièces déposées par Tui n'ont pas été 
exdminées,ì i mes, passible de prendre une décision sur le rapport, sans 
uvoir ‚| g-apportées en témoignage contraire. 
ki at pl us violents que nous avons été plus eléments: e 'est 






ahd 


Mi. in bonpeliee que,” „d'après le réglement, la proposition doit être ren- 


Ni aug en ‘comités, et, en cas d'urgence déclarée, procéder 







Ï sider ‘sil Àf a urgence, Maintenant vous avez à déli- 
dE delsx heures du malin que vous pouvez genres bere: 
ie lEvait fes conseils de guerre. - 

Hi. Dapin ‘demande qu’on sépare la questión.politique’ de la question 
zeden qu'on ferme la discussion politique etqu’ on aborde la question 


judiciaire, sans la préjuger ; car la chambre n oge chose à décider,"f- 


c'est de savoir si elle autorise ou nom la question. 
ual. (Oui! oui !agitation, taumulte.) Sk 
M. Flocon. Je demande Vordre du jour sur le rapport 4 tout ein. 


Slle n'est pàs, ún. teïlan | 


1e 





ML Grévy monte à la tene, mais quelques voix crient de tontés. eha El 


Asset ì Anx voiz 

M. Îcon. Je propose de passer‘à Vordie duj joor sur lerapport entier de 
Ja coensnission, sur la partie judiciaire: el sur la partie palitiguc. (Exclama- 
tion £) Le tumulte est à son, eôuyble. Hoyen Dapin va s'entretenir 
avee le citoyen Marie, ministee 


M. Marie, Je demande qu'il: AT 
dn jour sur le rapport tonk nt 
















fvoque. S'il s'agit de l'ordre 
mers: les poursuites que 


nous demandoens, je ma’ 

NM. Flocon dik desa plécg derne € i3 n’entendons pas. 

M. de presi Es Kee n’a point de portée ju- 
dicisdres ce.q EEA: est la même que gelie 


púr et simple: ala priorité. 
est adapté, 


L'ordre dus jour, tet que Fa. 
ster sur la demande en autorisa- 


M. Ze president. Nainten 
tion de pagrsuitee.  _: er Pre 
M. Eticune rend dani, Karan 
Foir à droite, A bas les compli itation.) 
M. le president. Je mcts le rénsbigfans les hureaux au voix! 
A. Weziréme gauche. liest de Sroit ! Lises le réglement. 
A. Droite: A moins que le le gatvernemnent ne demande Purgence! ! 
“Une voir a àbertrêénie gauc. è. E'oscra-t:il 7: 
__M. Marie. Par les motte qui vous ont été ezplig 
cans; ; je demande l'urgence. rad; Wyerscs.) 
- Foie du centre droit. Aux voix ! Se 
M. Dapin quitte son banc et va parler gp 
neàsa. place.ct parle avce vivacité à ses # 
iers. 





gident dn conseil ; il retoar- 
ègues des ‘bancs où siëge M. | 


foiz ducentre droit. ren yoix la u Dupin. (Ruïnes á gauche.) Ë 


A Leaxtréme gauche. Noú ! non ! 


m ‘Crevy demande le,fenvoi dans Jes bureaùx. Je viens combattre Ja |: 


‚legormachie de M. Dupin, logomachie indigne de cette Assemblée. Je ne 


_veux pas juger sans connaître; je ne veùx pas envoyer deux collègnes devant 


& 







la jastice militaire sans avoir mon opinion formée sûr les prétendus doen-. 


mens si tardwvemenl énoneés. (Frès-bien !) 
‚Voie nombreuses. Aux voix. _ 
M. le président. Je.mets Purgence aux voix, ee KOEN 
pig digierse “Le serutin de division. Ô , al 
Onza water l'ürgence par serutin de Evisip. ee 
En Ndogenche. Le serutin de divisioij 
oan ld M. le ree brotlhinle résultat 


“85 Sn Rh: E. 
“893 1E B 
493 
292 













isse au rea de lä tribane pandt Popétation, 
! at 5 vivement. 

d ks se plaindre que le serätin ait êLé fermé avant 
qed siege’ dee ig; Le bureau, après avoir délibéré, regoit le 
- bulletin de Ml» ah 
a;proposition, La parole est à M. Bac. 


M. Zae parle eha) Asdemande en autorisätion de poursuites. Si l'As- 


semblée autorisait, 8 ’écrieskil, on dirajt qeellea frappé non pas un coupa-. 


bles mais nne: idée, une feúdance, une opinion. 

„ Un membre demande qu’on vote séparément sur les Evénements de mai 
et sur. les événèments de. join. ke 

M. le president. Nous allons d’abord statuer en ce qui concerne M. ‘Louis, 
Blanc sar les événements de mai. 

Al  artrême sance Le seratin vd division! ! 


eni 456 
Gn 8 Ot 
« « « 7504 (Sensation;) 

Ki ê B Pd Ld . 2 


“25: 
‘coutre le eens Louis are pour 


. . 


Poe! Feest inutile 'nóus he votctons pas! 
an sorpligionnaise politigse „je: aais ie que 


‚devant des cönseilsde guerre, : Ee aes 


le citoyen Heekerel. u 
malheürs qui'ont fräppételi famille,“ = » 


gsenglans En 
tte.pat la pramptitude, Aujourd’hkii on’: volsdrannjde. d 


ifaonte ensaite à lä tribune. 


paid. Îe président de 


quclqnes meïnbres vofdratent ne pas voter. paur empèchet l'autorisation. 


Ge serait une mauvaìse mesure. Il ne faut pas-affaiblie te gouvernement : la 


Répub 1que passe avant le salut d’un homme, 
MN. Flocon fait remarquer que Caussidière à déjà perdu ges fonctions pour | 


les événements de mai, et qu'il y aurait injüstice-à le frapiper: deux fois. 


} Quant aux faits de juin, c'est plus gran, Caussiditre peut êlse renvoyé 


xe 


_M. Marie, Nous ne lédemandons pas. — 

‚M. Flovou, Votre devoie vous y fareeral reling cette. page 
| engl &nnalgs-panlêrrenbgiren ?, (Qh !oh4) 

M. David (d'Anygeré). Onis Oi. est la'terreur ! 

M. Flocon. Odi. touf: ëcla. apeüt avoir une issue tragique, (Oh ! allous 
donc ! A gende: : Oatt dub) 

L'orateur soûftent gue Hé les: ban 


inst prétendent avoir vu Caassidière | 
aux’ barricàdes, ont pu-leeò lagen 


, cumme certains gardes nationaux, avec 
le les serrienn qua rendus Caussidière, les 


“Un membre, ‘Mon, collègue, M. taart: des Côtes-du- ‘Nord, a été pris 
ui tr pour le citoyen- Caussidière, 

SCM. Mathieu (de la Drôme). J'atteste que.MM: Caussidière et Lois Blanc 
Biulsient se rendre sur les barricades le dimanche matin, 25 juin, avec 


tons les membres de Peztrême ganche; nous erúmes devair ‘faire unè dé- 


marche préable auprès de M. Cavaignac. Nous régûmes de lui ùne réponse 
négative. 

N. le general Gavaignac. En effet; un assez grand nombre de représen- 
tants accofnpagnaiënt le « citoyen- Caussidiëre-à l'hôtel de la présidence à 
Peffet de se présenter aux insurgés-pour les amener à-faire-cesser le feu, Je 
ne vógais aucun danger; mais je ne pouvais ; Araiter- aux: conditions qu'on 
nons :faisait: Je-dis au eitoyen Cáussidiëre que. sk vouldit, poeter, des pen. 
bree ‚jé le verrais.avee plaisie. sn! 

„M. J.de Montry. Nous acrompagnârhes an parlemenfaité de La Chapel: 
le-Sain t-Denis ; il nous dit qneee gaar tier mettrait bas les armes si un par- 
tienlier bien placé se présentait. $ engageai Caussidière à venie avec moi! 
mais il me répondit: «Je ne veux pas w'enterrer därisunyparcil guêpier 
sans autorisation. » Nous allâmestronver le général Cavaigriie qui se rojeta 
sur l'embarras de ‘sa position pour refuser et fit, üiié proelamation qui ne 





contribua pas peu à Fagitation des esprits.- N- Caussidjèredit à: MM. Eavai-: 


guac et Sénard: « Je n'ai pas besoin de vous dire digg je: fiensuik por tien là 
dedans. » M. Caussidière, si nous le eroyions, vous: ae: ge câ- 
binet, » M. Sépard fit un signe.de tête affirmatif. A 5 

_M. Senard, C'est vrai! pe Bz 
M. Baune atteste que Canssidière n’a pas pris Be a }hmeldei 





On pracède au scrutin sur la demande en autorisatioin. relativk ECapsi- : 
j-dière (événements du 15 mai). ù RE | 


8e 


‚ Voici le résnltut: H ì 
Nombre des sale sera eene 745 
Majorité absölüe. . TE je 
“_Poùr les pourbaites. FEE 
Contre. ee 


71 (Sensation) ) 
268 


EE, 


„L'Assemblëe autorigeles potige contre Caussidière en ce qui tonele. he 


les événemente du 15.maï. | … 


M. le president. L' Assemblée est appelée à statner maintenant sur le chef | 


selatif aux événements de juin. 

‚Une voic, Il n'a qu'une tête. 

M. le president. Ce chef ne concerné pas Is citoyen Caussidière. Si l'As- 
semblée lautorisait, cela pourrait avoir pour. conséquenee de conduire le 
citoyen Caussidière devant le conseil de guerre, 

A Droite. Non! non ! : 

A L'eztrôme gauche, Si! si ! 

M. le president. On va procéder aú serutin, 

Le sceutin a lien. Ek 

Voicì le résultat : 8 

Nombre. des votants. NE 
‘Majorité abselue, 4, 

Ponr les pourspitesind: / 
Contre, vete’ Ki ezen x co 

L'Assemblée n'autorise pag leá podisiites Sootre ; Caussidiër pour lee 
événements de juin. (Applaudissements.) 

Il est six heures du matin ; les lustres qui ont été ‘plusieurs fois renou- 
velés pendant la nuit disparaissent devant le grand jour qui pénétre dans 
la salle. La séance n’à pas dré moins de diz-huit heures. Pendant ces dé- 
bats sans exemple, les tribunes pabligues ant été constamment remplies de 
spectatenrs, parini lesquêls on a remàrqiùë ar Re haet de darnés. 

u n k/ aura pas gaaus séanee amira in : 5 
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 ATRE-ROTAI-TRÄNOLS ii LA HAIR 


más ZgorTaMBRE1818, (REPRESHN TATION N° 3, ) 


LA REÏNE- DE CHYPRE, 


„grandsopira en cinq actes ," paròles de M.lé:St-Gedt 


fqne dsten 
On commencera à 6 heures ef à deipie: De 





anje en trois actes , parolesde ps nin „aar der, Auke: 


HS 


“FONDS PURLICS EP punuerias” DE BOURSE, 


AMSTERDAM, wenarent, 30 AOUT, — „ Àucuue varaan ne s'est manie. N 


feslóe aujourd'hui dans Jes fonds hollandais et les affaires étaient sans impor- 


Jtance, 


Les efpagnols fermes. Les portugais étaient très recherohés, gurtent vers la 
clôture de la bourse. Les russes et les antrichiens étaient- beuucoup demaadés 
en haus e. Les transactions étaient surtout fortanimées en fonds. autrichiens. 


Les brésiliens étaient également en hausse; quelguds pon ont même dé | 


vendues à 2% au dessus du dernier cours. 

ROTTERDAM, KERCRED!, 30 Aour, — Les aftaires. ont été de peu d'impor- 
tance, cependant tous les fonds se sont mhintenus à leur cours. 

PARES , Masp: 29 Aonr. — Nos fonds ont été très fermes pendant la pre 
‚| mière. partie tÎe la bourge;.mais vers la. clôture des ventes assez fortes qu’on 
tribue à des besoins de liquidation, ont amené une baisse sensible sur Ie 5 % 
le 3 %. On a dit aussi que les négoctatt 
naient pas ane tournure atis frvorälfle qüù'on le pensnft; ‘mais cès otdì 
paraissent avoir élé-répandus que peu infinencer la vente, 

Le 3 %, ouvert à 46, ferme à 45 ; ef baisse de 75 o, sur hier; et le 5 % ouvèrt | 
à 74.75, reste à 78,50; en haisse de Éé, 1’ emprunt a conservé plus dè ferinaté ; 


af 


ne, 


Len baisse senlement de 25 ce Á terme le 34 ferine à 44.75 le5 a 7&et 


Veniprunt à 72.75. — Les actigns déde banque de France ont baissé de 40 Al, à 
1665, Les obligations de la vilte,sont-montóes de.45 fl. à 1120; les. bons da: tb, 
ar. ne sont pas cotés. 

Chemins de fer: L'Orléans a reperda les 10 #; qu’il avait gagnés hier à670; 
le Rouén ‚ le Marseille, le Centre;'Îe Bordesux, le Strasbourg et le Tours à 
Naïtés ferment en baisse de:1:25; Lef autres chemins. restent comme hier, 


„Ferids-étrangers: Les 5 % belges. (1840) et (1842) n'ont pas varióà 79; Ja, 
|'rente de Naples est montée de 4 % à 75et l'emprunt romain a haisòë de 414 % ä 


64. Il ne s’cst rien. fait dans les autses fonds étrangers. 


LONDass, Luni $8 Aovr 


3 sh’ au marché de Londres d rdujóutd'h ai: 


en, ‚k 


A la baurse , les fonds anglais oritiété: dópnimês et le affaires ontssté à pen 
raa est due Peder à la 


jeg 8578, sed) 5 


„près nulles. La situation  défavgreble.d de, 
continuation da mauvais temps gui. hai, ‚Joe: graiptes | 
pour les récoltes. 

Les conieol, ont fait au complant85 7ë IE 
Bans ‘de. Pérhiquier, échéance de mt 
‚prime. — Act. de Ia banque 198 1,2, Î 

Les Er étrangers calmes à 
22874, 28174. — Port. 420, 
„Action? des Shienginiade kad hiet bel th Gpté 

EEN An 


és plus di 


Geideice, de juin 52 sh. de 








ae — Ard, de L. 170. 5 » 


"meudekiment la première représentatioù’ de Hisbis. O5. LE SECRET, |: 


ns relatives à l'áffaire d'Italie, e-prg- |: 


ef ede grâins entsubi une onse hausse de 


8 Et et ominaux : 3 %espi | ' 
En ek hade ze 


ANVERS, Meacreni 30 Áour, — Boutse faible et pen d'affaires. zecBondt | 
belges: 5 771, 2 %fait; de41,2 % 71P.; de 3x 52 % P.; de 21/2 %; 
ouvert à 89 P., a laté traitée à 38 7/8 344 et reste 38 3,4 à39 A 
Fonds espaguols :5%85/16 A.sde 3% dekte intérieure 18 7/16 à18 12 Xx, 
ait. 

2374 heures. — Fonds belges 2 1,2 % 38 11/16 A.et 28 3/4 x P. 

FRANCFORT, Mano 29 Aotr, — La bourse éteit en pleine hausse gen 
suite des nouvelles favorables de Vienne, 

21,4 % métall. , 381,2; heal dito, 73; lots de 1834 , 118; lots de 153}, È: | 
vd i lots de Hesso „251,2. y | 
nd niee menemen staende ES: 

__ ' BOURSE D'AMSTERDAM DU JÛ aour, k 
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‚» fincour.} 44 75 
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